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trois leçons spéciales sur l'alcoolisme et cela sans préjudice des conférences qued.otnnetrcit leS vuyés dcs Band of He,>c. a
(d) h,.acL'îîejîeîîtanti-alcoolique est dans les progr«-mmcs descantons dc Fribourg et de Genèéve. programmeis qu'il m'a été donné d'étudicr surplace ct si j*CJ juge par les revues pédagogiques des autres cantons, cet ensci-gnenîent c.st unliversel cal Suisse.
Dans le caatton de Fribiurg. 1*'enseignement aniti-alcoolique se donne en mêmetemps que ce tni des sciences îîaturells et 'le I iîv-gliln ct aussi par le livre de lecture,

qui contictnt plusieurs chapitres sur cette nmatière-. Dans celui de Genève. cet ensei-cnemntt est prcscrit sous la rubrique Lau guc malcriadie, à [*article des Leçons decl~,où 1' n traite aussi (les effets pernicieux du tabac.En ci;qim te sixieênie a;iii-es, l'eîîscinlment anti-alcoolique est donné.ir't7ctr.îent d*après le manuel. (i)
Pour favaiisz.r F'cnsý:igiirne;t anti-alcoolique, le pouvoir fédéral accorde auxC<ktt( nis une subventioni assez typique. Cest celle-ci: La (on fédératicn qui, depuisigoo a enlevé le mneipcle de [*alcool aux Cantons. rend à ces deriers ce î.'lcleura pris cît acc-irdant ds. subsides qui d',ivcnt être emplr-yés à I»enýe;gncnîrnlt anti-alccxiliqle. ou etinc îu>ur publier des L.ivres anti -alcooliques qui sont dilstribuésaux enfants.
le c li Scandi-na:'i c. - Lnrrvaisatinni de !'en.çrignernt anti-alcorlique enSuède et cii Norvège date de 1&96. En Suède. il existe une société d'institutteurslîîntsqui exerce mne kgrande influence. Le prup'e nor'végien est coisidéréxit jrrd*itui crini le piiuple le plus srtbre dle la terre. quanid. il v a cinquante ans, ilte:îait le lirçnii!'r r.ang ç bus. le rapp rt de [*ivrognecrie. Ce résultat est attribué àI'ençcicncmrnt anti-alcnclique peuss%é à une grande perfection. (z)(f> E fias-(U"i.-Claen cisa -- it que clie? nos voisitit ni lutte acharnée se poiur-su1it c-intire F'a!ce.clismr depuis p'tisicurs années. La pltupart des Etats de la grandeuêm'1î~ nti e -le I rreimi der la prnhibition. Cet état <le choses est la cotisé-quî"îîer tl'iii rnseirirnn-iît anti-alcooliqte hii norgais,é et qui remonte à plus d'unmq"a:rt der <ècle. Les partisans de Il tenmpérance. d'il y a trente anîs. aux FiAts-Untis vnoulairtit des% élecîit-ns fav'-alb'es à la prohibtition. Pour arriver à leurs fins.il* il- troiv.i-nt rien de plus pratique que d*isltroduire l'enseignement atiti-alcoolique

(.q Pr Dent kz rornc.-s anq!aisr-s du Carnda.-W*aurés l'intérersstai.te brochureAil R. P. lltt-,nlisî %tur l'eilîs-iziirm-st a-iti-aleoolique à l'éco'e. cet ense.ignement estelifa"iedans les prn%-itces. su'iva,îtes- Noulveaul-Brunswick (M8qo). Nouvelle-Frsse (%o2) Isle du Pri'nce Edruard. et Ontario (î887'. Alberta et Szskiclîewan,tount reeem?'1-lnt.
~u anicbaet dans la Colombie Anglaise. l'enseignement anti-alcoolique estfacultatif.

CONCLUSIONS
La3 rrav'ité de l'alcoolisme n'échappe à personne. Ce fléau est par exeel!ence[rni,î"r"ucîîirdrc prtup'r% meidertnes. Fn Europe comme en Amérique, cmpn,,,v't le mémme cri d'alarme: I.*'Ah-ool. v'.'il r<-,nn-,,i. Gràee ait zèle de l'épiçcopat 

-ri"~iqu etl <'nc-rré. la prnv'itire de Qu-èhec et encore le pays où l'on hnit lemeri!ir.. (-,) Cependant pour cnserver ce rang dihonneur et enrayer le fléau del',r~rî~requni 'a menace, nouis devons à notre province de faire en sorte que leripi qui Iliahite drven'i!l, dans soui ençemh!e, un peuple teempérant. Pour con-rýire r eial <le litempérance rm comnte sur l'é-cole Oui se préparent le% rnérationsf'îitres. Ft le% p;avs miti ert oreraiiç4 réçn!tlment l'enseignement anti.alcno';*qne à''d'é,celr n'ont par. été déVçs dans leurs esperailee: loin de là. le succès est venurt.u;rn!lnrr leuirs efforts. Dans la province de Québec. l'enseignement anti-alcoolique
< i.* rorvamme. de l'ovuseîgtnem,.nt flans let écnles de c:en're. il p. 2n,.<iOpi"iri <le la enmisioun nommée par la ,Çcollish Tenaprrance Leg ulatio.lar. rit n"r le P. llitinein.

(.1) Vrcir les statistiques fédét airs.


